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EDITO
Rééquilibrage ?

Samedi 25 août 2012 pendant l’entracte de
la soirée jazz manouche « hommage à Django
Reinhardt » donné dans le cadre du festival
« Musical’Océan » deux spectateurs visitent
l’exposition « Seven Seas » de Marie Bendler
peintre sculpteure canaulaise :
1er spectateur : Le Ferret c’est fini.
2e spectateur : Ce n’est pas au Ferret qu’on
assisterait à des concerts et à des expositions
d’une telle qualité.
1er spectateur : il ne se passe plus rien au Ferret.
2e spectateur : l’avenir c’est Lacanau.
Samedi 6 octobre avant le commencement
du spectacle de danse « Les noces de neige.
Icare et Ariane » :
1ère spectatrice : Lacanau est en train de
changer. Maintenant il n’y a plus seulement
le surf, mais aussi avec le festival
« Musical’Océan » et les expositions qui
l’accompagnent il existe à Lacanau des
évènements culturels haut de gamme.
2e spectatrice : c’est vraiment remarquable de
voir comme à Lacanau on peut maintenant
profiter d’une programmation culturelle
diversifiée et de qualité.
Lacanau ville des sports, Capitale régionale
de la culture Surf, serait-elle en train de prendre
un tournant ?
Tout l’été les concerts programmés au square

Élie Souleyreau ont obtenu un franc succès
familial. Une tendance se dessine qui reste bien
sûr à confirmer.
Concomitamment, l’image brouillée de la ville,
celle des nuits chaudes et alcoolisées serait-
elle en train de changer ?
Aux « 3S » du Lacanau estival, au bruit et à
la fureur des nuits canaulaises est-on en train
de voir se substituer une image plus familiale ?
Allons - nous assister au retour  d’une station
plus apaisée ?
Une politique culturelle n’est pas un long fleuve
tranquille. Elle a ses hauts et ses bas. Saluons
les efforts qui sont faits aujourd’hui même s’ils
sont encore parfois hésitants et parfois très
réussis :
En effet, que serait cette politique culturelle sans
le travail de fond des responsables des
médiathèques de l’Océan et de la ville ?
Ainsi, qui peut oublier parmi tant de
manifestations de qualité,  la lecture publique
du texte de Jean-Marie Sarrazin, « l’Italien »
par une comédienne de grand talent ? La
soirée « roman policier américain » du
printemps 2011 ? Merci aux promoteurs de ces
manifestations, car une politique culturelle
digne de ce nom doit favoriser l’éveil, la
curiosité, l’ouverture et surtout la pensée.
Mais une politique culturelle ne part jamais de
rien, ainsi à Lacanau, depuis plusieurs décennies
le terrain a été préparé par les nombreuses
associations à vocation culturelle qui irriguent
le territoire canaulais : parmi les manifestations
qui ont marqué les canaulais ces dernières
années,  on se souvient avec émotion  des

conférences « in situ » de Marc Vigneau
organisées par la Mémoire canaulaise, la
dernière de ces conférences est d’ailleurs
publiée dans ce bulletin, un public nombreux
a apprécié les photos montages de Jean
Perroteau ou  la conférence de Jacques Sargos
présentant son fabuleux ouvrage « L’esprit des
Landes, un pays raconté par l’art » ?
Manifestations souvent initiées par la très
dynamique  Association culturelle de Lacanau.
Nombreux sont ceux qui participent aux activités
de Lacanau accueil  et aux expositions  de
l’Association des artistes canaulais. Notre
dette par rapport à ce travail associatif est
certaine. Soyons vigilants pour qu’aucune
censure directe ou indirecte,  ne vienne en
perturber l’élan. 
La demande touristique est hétérogène. Le
beau temps n’est jamais garanti et l’érosion
marine permanente. C’est une bien bonne
chose que notre commune propose à celles et
à ceux qui choisissent de passer des vacances
à Lacanau ou d’y vivre,  une offre culturelle
diversifiée. Pour partager de la richesse, il
faut d’abord en créer, et pour en créer il faut
fidéliser une clientèle européenne prompte à
changer de lieu et aussi y  attirer des résidents
permanents. Dans ce numéro vous trouverez
un prolongement de ces quelques réflexions
à propos de la culture à Lacanau.
Lacanau a déjà gagné ses galons de ville
sportive, il lui reste maintenant à conforter
son image de ville des  arts et de la culture.

Daniel Boulet
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Chers amis adhérents de l’Apllo nous vous informons qu’en 2013 et contrairement à la tradition, l’Assemblée générale de notre association
n’aura pas lieu le lundi de Pâques, mais qu’elle se tiendra  le samedi 27 avril à partir de 9h30 salle l’Escoure à Lacanau Océan. Cette date
a été choisie par le CA car elle est la seule qui se trouve à la jonction des trois zones de vacances et juste avant le week-end du 1er Mai.

BONNE ANNÉE  2013

HAPPY NEW YEAR

GUTES JAHR

BONNE ANNÉE  2013

HAPPY NEW YEAR

GUTES JAHR

Dans cette rubrique vous verrez que l’Apllo est systématiquement
présente pour vous représenter dans tous les débats qui
concernent le « mieux vivre à Lacanau Océan ». Certains
adhérents nous reprochent parfois une absence de suivi des
dossiers. Nous nous efforçons de faire entendre votre voix sur
tous les sujets qui sont de notre compétente associative. Dans
ce numéro il sera question de la Voirie, de la Sécurité, des Secours,
de la Vie associative,  de la Gestion des déchets, de
l’Environnement, et de l’Érosion marine.

Voirie

Dans notre dernier numéro (Vlo 105) nous avons fait état d’une
pétition des riverains de la rue Léon Dominique.
Notre adhérente, Mme Hélène Crombez-Martin qui était à
l’origine de cette pétition, vient de nous faire parvenir la
réponse de la Mairie. Réponse que nous reproduisons ci-
dessous.

Le Maire de Lacanau à Madame Crombez-Martin.

Madame, 
Par courrier du 29 août  2012, vous me transmettez une lettre
pétitionnaire signée par les riverains de la rue Léon Dominique
manifestant leur souhait d’une rénovation rapide de cette voie.

Ainsi que j’ai l’occasion de vous le rappeler lors de
notre récente rencontre, l’entretien de la voirie reste une
préoccupation majeure de la Municipalité que je conduis depuis
2001.

L’état extrêmement dégradé dans lequel se trouvaient les
voies de notre commune lors de ma prise de fonction m’a conduit
à engager un programme sans précédent de rénovation.

C’est ainsi qu’en 11 années de 2001 à 2012, la Commune
aura réalisé pour près de 11 000 000 d’euros de travaux de
voirie alors que la précédente municipalité n’en avait réalisé  que
pour 3 300 000 euros soit une augmentation de 231%.

Devant l’ampleur de la tâche, j’ai confié en 2009 une
mission au cabinet ERI, afin d’aider les élus à établir une
programmation de ces travaux, tenant compte bien évidemment
de leur état, mais également de leur fréquentation.

Validée par la commission voirie qui représente l’ensemble
des sensibilités du Conseil Municipal ,cette programmation
2010/2014 intègre la rénovation de la rue Léon Dominique par
tranche, compte tenu de sa longueur, à partir de l’année 2013.

C’est donc dans le respect logique de cette programmation
et conformément aux orientations budgétaires débattues lors du 

Conseil Municipal du 25 octobre 2012 que je proposerai à mes
collègues l’inscription au Budget primitif 2013, des crédits de
paiement nécessaires à la première tranche de cette opération
de l’avenue Plantey à la rue Chateaubriand.

J’inviterai en janvier 2013 les riverains de la rue Léon
Dominique à participer à une réunion de présentation de ces
travaux.

Espérant avoir dissipé les malentendus  ou les fausses
informations que semble avoir généré ce dossier.

Je vous prie d’agréer, Madame, l’expression de mes
salutations distinguées.

Le Maire, Jean-Michel David.

La rue Léon Dominique



Sécurité

Nous avons reçu de P.S. un adhérent de l’Apllo le message
suivant :

Bonjour je souscris entièrement aux constatations de Daniel
Boulet sur la période estivale très dégradée et sur les soirées
fortement alcoolisées (Vlo 105, octobre 2012). Je suis entièrement
d’accord avec ses conclusions « pour quand une délocalisation
hors zone urbaine des bars et des boîtes de nuit  de Lacanau
Océan ? »
J’ai donc beaucoup de mal à lire dans Sud-Ouest du 30 octobre
2012 le satisfecit de la mairie :
(suit l’article de Sud Ouest)  et la conclusion de notre adhérent :
Que faire ?

L’article en question  «  La délinquance estivale en baisse »
constitue un compte-rendu de cette réunion et non pas l’affirmation
de faits incontestables. Nous savons depuis fort longtemps et
en particulier depuis les travaux de Philippe Robert et de
Claude Faugeron « que les statistiques criminelles ne constituent
pas une mesure de la criminalité. » 

« Il n’est pas correct d’user des statistiques pénales pour connaître
la criminalité. Il n’est même pas légitime d’avancer qu’elles
mesurent une partie de la criminalité. À vrai dire, on y retrouve
partiellement la trace de certains illégalismes et pratiquement pas
celle de certains autres. À grossir un peu les choses pour faire
image, on pourrait dire qu’il n’y a pas là une partie de la
criminalité, mais la trace d’une des criminalités. Et il est erroné
au prétexte qu’elle figure pratiquement seule en statistique de
réduire à cette trace la criminalité commise. »1

Dans notre éditorial (Vlo105) nous tentions une approche de
terrain en recentrant l’insécurité estivale sur ce qui la caractérise :
l’alcoolisation massive de certains jeunes. Nous suggérions qu’à
l’instar de ce qui se fait avec succès pour l’érosion marine, ce
phénomène d’alcoolisation fasse l’objet d’un débat public en
n’excluant aucune hypothèse. Aucune statistique ne mesurera
jamais le taux d’insécurité ou d’exaspération des populations
victimes des agissements délictueux de quelques-uns. Il est
urgent de réunir tous les acteurs sociaux pour qu’ils puissent
réfléchir ensemble et  proposer des solutions.

Secours

L’assemblée générale de Gironde Vigilante

Sur invitation de Monsieur Jean Francis Séguy, président de
l’association GIRONDE VIGILANTE nous avons assisté à leur
assemblée générale réunie à Lesparre le 19 octobre dernier.
Cette association a pour but la défense des usagers des services
d’incendie et de secours le SDIS (Service départemental
d’Incendie de Secours) répondant au 15.
Les grands problèmes traités actuellement sont :
La lutte contre le frelon asiatique
La réorganisation des services de lutte contre l’incendie et des
secours d’urgence,
La désertification médicale avec en particulier le risque de
disparition de la polyclinique de Lesparre.
Autant de préoccupations graves dont les Océanais subissent
les désagréments et qui font l’objet de rapports réguliers au CA
de l’Apllo, et sur lesquels nous reviendrons plus longuement.

JPS

1. Philippe Robert Claude Faugeron -Les forces cachées de la
Justice. La crise de la justice pénale. Le Centurion Justice humaine.
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Gestion des déchets

Présentation du pôle d’éducation à la gestion des
déchets de Naujac sur Mer

Le mercredi 10 octobre a eu lieu la présentation du pôle
d’éducation à la gestion des déchets de Naujac sur Mer.
L’Apllo y étant  conviée. Le président et le secrétaire de l’Apllo
s’y sont rendus
et ont été chaleureusement  reçus ainsi qu’une soixantaine de
personnes, dont une vingtaine d’enfants, par les responsables
du SMICOTOM.

Le lieu qui abrite le pôle d’éducation à la gestion des déchets
est avant tout un site de traitement qui comprend un centre
d’enfouissement des déchets et une plateforme de
compostage.
Le SMICOTOM a profité du réaménagement du site voulu par
un arrêté préfectoral, pour lui donner une vocation pédagogique.
En effet, le centre de traitement de Naujac vient d’être équipé
d’un parcours pédagogique. De la plateforme de compostage
au casier d’enfouissement, des panneaux expliquent la deuxième
vie des déchets. En plus du parcours, divers ateliers ainsi
qu’une animation thématique en salle sont proposés.

La vocation première du pôle d’éducation est de donner les
clés, les réflexes pour adopter une autre manière de
consommer et au final réduire notre production de déchets.

Après nous être arrêtés sur la placette de formation au
compostage nous nous sommes rendus au pied d’un casier en
exploitation où sont déversés quotidiennement 50 tonnes de
déchets non recyclés (poubelle grise). 
Les animateurs nous ont expliqué comment les eaux qui traversent
ce casier sont recueillies et filtrées
dans un dispositif qui se trouve à bonne distance du casier,  puis
comment elles sont ensuite dirigées vers la centrale au méthane
qui recueille les gaz du casier pour les transformer en électricité.
Dans cette centrale l’eau filtrée est transformée en vapeur
d’eau.
Pendant ce parcours de sensibilisation des questions générales
ont été posées comme celle-ci :
« Les cigognes nichent-elles ici à l’année » ou plus centrées sur
le sujet « combien de tonnes sont enfouies ? »
La visite se termine sur les hauteurs d’un casier réhabilité  avec
vue sur l’ensemble du site et en particulier sur les silos de
compost provenant des déchets verts (poubelle verte et dépôts
dans les déchetteries) à différents stades de maturation et de
traitement.

Voir et comprendre ce que deviennent les déchets une fois
collectés. Comprendre surtout qu’il est nécessaire de changer
nos habitudes. Qu’une montagne de déchets n’est pas la
meilleure trace que nous pouvons laisser de notre passage
sur terre, telle est l’ambition de ce pôle d’éducation.

Cette visite s’est limitée au centre d’enfouissement et de
compostage de Naujac sur mer. 

VIE ASSOCIATIVE VIE ASSOCIATIVE

Nuit estivale.

Après l’incendie.

Compostage.

Filtrage des eaux.

Les cigognes sont de retour.
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ENVIRONNEMENT
Le cordon dunaire. Dune
artificielle ou apprivoisée ?

La formation de dunes par accumulation
de sable déplacé par le vent est un
phénomène naturel observable sous toutes
les latitudes, tant sur les côtes qu’à
l’intérieur des terres.
Du fait de leur constitution et en l’absence
de végétation qui a du mal à croitre sur
une surface peu consistante et en perpétuel
mouvement, les dunes se déplacent
naturellement, formant une forme
géologique appelée barkhane.

Lors des grands travaux de plantation de
la forêt des Landes au XIXème siècle,
s’est posé le problème de la protection de
la frange forestière située le long du
littoral, les semis étant en permanence
menacés d’ensevelissement.

Les travaux de rehaussement et de fixation
des dunes littorales furent donc entrepris
afin d’obtenir un profil de dune dit en «
chien couché dos à la mer », présentant
une pente douce de l’ordre de 20° face
aux vents dominants d’ouest, protégeant
la forêt par la déflexion du courant d’air.
L’océan sous l’effet des grandes marées
et du recul du littoral a modifié ce profil
en attaquant la base de la dune en haut
de plage, formant la falaise abrupte que
nous observons actuellement.

2-La création du cordon dunaire (document

Wikipédia)
Nous avons un bel exemple de ce profil
qui a été reproduit lors du reprofilage de
la dune nord, à côté du surf club, avec
le résultat probant que l’on peut observer
: cette dune est parfaitement stabilisée et
protège le quartier situé en arrière.
Le but de cet article n’est pas de reprendre
la genèse de ces dunes, celle-ci faisant
l’objet d’une importante littérature tant
imprimée (voir les ouvrages de Jacques
Sargos) qu’accessible sur internet (adresses
en fin d’article).

Le but est de prendre conscience que du
fait de leur profil artificiellement modifié
et rehaussé, ces dunes sont fragiles et
doivent faire l’objet d’un entretien
permanent afin de ne pas revenir à l’état
sauvage.

L’entretien des dunes est réalisé très
efficacement par les agents de l’ONF, le
cordon dunaire étant maintenant
pratiquement stabilisé.
Soyons donc respectueux : Ce n’est donc
pas seulement la dune elle-même et la
fragile végétation qui la colonise que
nous devons respecter, mais avant tout les
ouvrages mis en place par les agents de
l’ONF afin de maintenir la dune en état
ou de réparer les dégâts inévitables causés
par les vents violents et les grandes marées
: barrières de gironde, palissades de
genêts, filets, plantations d’oyats et
couverture de bois mort.

On constate régulièrement les dégâts
causés par le piétinement, mais surtout par
la circulation quasi journalière de véhicules
des dégradations considérables par
inconscience ou vandalisme.
En conclusion : Il est paradoxal de
constater que finalement nos grands
espaces forestiers et dunaires, que nous
considérons unanimement comme de
sublimes espaces naturels, sont en fait le
résultat du travail des hommes, ces
hommes qui savent apprivoiser la nature,

mais surtout la respecter et l’aimer.

JP. Stynen

3- Le profil du cordon dunaire stabilisé.

Quelques sites internet consultés :
www. l i t t o ra l33 . com/dunes . h tm
Les dunes du littoral de Gironde
observatoire de la côte aquitaine
littoral.aquitaine.fr Les dunes de la
côte Atlantique [pdf]
www.littoral.ifen.fr
Observatoire du littoral 
fr.wikipedia.org/wiki
Fixation des dunes en Aquitaine
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Le centre de tri sélectif (poubelle jaune) se trouve à St Laurent
du Médoc .
Ces deux sites peuvent être visités et nous vous y engageons
vivement.

Pour visiter l’un des sites : contactez Agnés ou Barbara au
05 56 73 27 43 ou animation @smicotom.fr
Plus d’infos sur www.smicotom.fr rubrique éco-citoyenneté.

Réparer pour faire durer
La cordonnerie, bijouterie, réparation informatique,
d’électroménager, d’articles de sports, d’instruments de musique,
couture et bien d’autres … sont au cœur de la prévention et
identifiés comme étant des acteurs de la réduction des déchets,
dans le sens « réparer fait durer ». 
Alors quoi de mieux qu’un annuaire pour retrouver toutes les
entreprises de la réparation de votre secteur. 
Pour consulter l’annuaire des réparateurs locaux :
www.smicotom.fr rubrique écocitoyenneté.banlieue bordelaise.
À cette occasion, nous avons déposé un bouquet au nom de
l’Apllo et témoigné notre amitié à René et à sa famille.

Le Forum érosion côtière en Aquitaine

Le samedi 1er décembre, nous étions conviés à une réunion
publique portant sur l’érosion côtière en Aquitaine et plus
particulièrement à Lacanau. Lors de notre assemblée générale
du mois d’avril, Monsieur le Maire s’était engagé à organiser
une réunion publique en septembre. Ne voyant rien venir, le
bureau de l’association lui a écrit pour lui rappeler son
engagement. En réponse à cette lettre, nous avons été reçus
par lui le 15 octobre. Lors de cette rencontre, il nous a annoncé
la tenue d’une réunion publique le 1er décembre. Afin d’informer
le plus largement possible nos adhérents absents à cette réunion,
nous avons décidé en conseil d’administration d’en faire le
compte-rendu dans le bulletin Vlo d’avril.

Le Nouveau forum des Associations

Depuis quelques années un forum des associations sportives,
culturelles et de loisirs  se déroule à la mi-septembre. Le 7
décembre a eu lieu une réunion d’information et d’échange à
laquelle nous étions conviés, réunion  destinée à réfléchir  aux
modalités d’organisation d’un nouveau forum des associations
qui étendrait ce forum comme lieu d’expression et de
communication de la vie associative à l’ensemble du tissu
associatif canaulais. Les deux adjoints en charge de ce dossier,
R.Marcet et J.Hoffmann ont fait l’historique du forum et expliqué
que dans un premier temps il avait paru sage de n’inviter au
forum que les associations sportives, culturelles et de loisirs. Puis
l’expérience aidant, il était apparu aux organisateurs que le
forum pourrait être étendu aux autres associations. La réunion
n’a malheureusement pas fait le plein, seule une dizaine de
personnes étaient présente. Nous avons dit notre satisfaction
d’être associés à cette initiative, car la grande famille associative
ne saurait être divisée ayant le même régime juridique (la loi
de 1901 et des statuts), même si les objets associatifs sont divers.
Nous avons donc pris acte de cet engagement municipal
auquel nous répondrons après consultation de notre conseil
d’administration.

Nécrologie

René Magnon, ancien président de l’Apllo, vient de perdre son
épouse à la suite d’une longue maladie.
Une délégation du conseil d’administration de l’Apllo était
présente lors de l’inhumation de Thérèse Magnon dans la
banlieue bordelaise. À cette occasion, nous avons déposé un
bouquet au nom de l’Apllo et témoigné notre amitié à René et
à sa famille..

VIE ASSOCIATIVE

Consolidation du poste de secours.

Recyclage du bois.
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ENVIRONNEMENT

Le samedi 3 novembre,  la Mémoire Canaulaise organisait à
la salle de fêtes de Lacanau Ville une conférence intitulée «
Naufrageurs et naufragés sur la côte sauvage. » Le confé-
rencier, Marc Vignau, conservateur du patrimoine est bien
connu du public canaulais. Comme à chaque intervention
de ce spécialiste de l’histoire locale, un public attentif et en-
thousiaste  l’a écouté donner ce qu’il appelle lui-même un
aperçu de l’histoire des naufrages survenus sur la côte de la
Gironde, insistant sur l’idée que l’histoire complète de ces
naufrages reste à publier.
Nous sommes très reconnaissants à Marc Vignau, dont on
ne soulignera jamais assez le talent et l’érudition, de nous
faire l’honneur et l’amitié, de publier cette conférence. 

La connaissance de l’histoire des naufrages sur la côte giron-
dine, et dans le secteur de Lacanau en particulier, se résume
souvent à deux épisodes, très éloignés l’un de l’autre : celui du
naufrage des caraques portugaises, en 1627, et celui du Can-
tabria, en 1937. Le premier, qui a fait l’objet d’une publica-
tion particulièrement documentée en 2000 par les éditions
Chandeigne, nous offre le récit de la tragédie vécue dans le
golfe de Gascogne par une flotte revenant du comptoir de
Goa, aux Indes, dont les luxueuses marchandises furent pillées
et les survivants impitoyablement massacrés ; le second, dont
certains anciens conservent le souvenir, y ayant assisté en-
fant ou adolescent, est une page de l’histoire des républicains
espagnols fuyant le franquisme, célébrée par une couverture
de l’Illustration. Entre ces deux évènements majeurs que
trois siècles séparent, la côte a pourtant connu une histoire
riche et multiple, souvent marquée du sceau de drames hu-
mains, que nous livrent les documents conservés et valorisés
par les Archives départementales de la Gironde.

Le fonds de l’Amirauté de Guyenne, qui répond, dans le
cadre de classement méthodique des centres d’archives fran-
çais (codification, avouons-le, parfois barbare pour le grand
public), à l’identifiant « 6 B », contient des trésors pour qui
sait les débusquer. Quelques liasses comprennent, pour la
courte période des années 1760/1770, des dossiers réunis 

artificiellement autour de la thématique des naufrages, mais
de nombreuses perles se trouvent dans les innombrables
boîtes qui forment la partie judiciaire de ce fonds d’archives,
mêlées à tous types de procédures. L’Amirauté, rappelons-
le, qui siège à Bordeaux avec une compétence élargie à l’an-
cienne province de Guyenne, et qui voisine avec celles de
Bayonne ou de La Rochelle, est une administration vouée à
la connaissance de toute affaire relevant des questions de na-
vigation. L’Amiral de France est un prince du sang, apanage
de la descendance légitimée de Louis XIV et de la Montes-
pan : le comte de Toulouse d’abord, puis son fils, le duc de
Penthièvre. Sur place, il est représenté par un lieutenant gé-
néral, un poste que s’est transmis sans discontinuer tout au
long du XVIIIe siècle à la famille de Navarre, dont les mem-
bres sont également magistrats, siégeant au parlement de
Bordeaux. L’obligation faite aux équipages des navires
échoués, « jetés à la côte » selon l’expression du temps, ou
n’ayant subi que de simples avaries, de fournir une déclara-
tion au siège de l’Amirauté relatant les circonstances exactes
des sinistres, est une manne pour le chercheur.

Ainsi, la liste des naufrages survenus sur la côte de Lacanau
peut-elle être patiemment reconstituée. Et combien de ré-
cits extraordinaires, nous éclairant à la fois sur les faits, sur les

Naufrageurs et Naufragés
sur la Côte Sauvage

Francis Tattegrain – La Ramasseuse d’épaves (1880 – Salon de 1881)
Château Musée de Boulogne sur Mer.

HISTOIRE
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mœurs, sur les pratiques du temps, sont ainsi mis au jour.
Car avant tout, il ne faut pas perdre de vue que les circons-
tances de ces échouements sont aggravées par la nature du
lieu lui-même. Rappelons-nous les écrits de l’ingénieur et
géographe Claude Masse, auquel une large audience a été
donnée depuis les vingt dernières années : « Pour le long de
la grande côte de la mer de Médoc […], elle est très affreuse
», nous dit-il en 1708. « Les bâtiments qui ont assez mau-
vaise destinée d’échouer le long des bords de cette côte en ce
temps, les équipages en sont un peu mieux traités qu’autre-
fois pourvu qu’ils se tiennent à troupe, et qu’ils attendent
que quelqu’un des cotejaïres ou pilleurs de côte les conduise
pour entrer dans la terre ferme, car pour les étrangers de se
risquer d’eux-mêmes à vouloir sortir des dunes c’est un grand
hasard s’ils en viennent à bout ». Ce littoral, personne ne le
fréquente, hormis quelques résiniers isolés dans les cabanes
de la « montagne » ou quelques gardeurs de troupeaux er-
rant dans les lèdes. On y élève des « cavales », c’est-à-dire des
juments demi-sauvages, on y vient parfois, en groupe, pêcher
nuitamment à la traîne, mais la contrée n’en est pas moins
hostile, les « sables de la mer » étant séparés des lieux habi-
tés par le cordon dunaire, et surtout, d’immenses étendues de
marais impraticables. C’est par bateau, en traversant l’étang,
que l’on s’y rend le plus commodément, car les chevaux s’y
épuisent. Et pourtant la population locale est reconnue pour
son instinct : lorsque souffle la tempête, elle se porte à la mer,
avide d’assister au spectacle d’un navire se brisant, pour en
recueillir les dépouilles. De là l’éternel questionnement : les
Canaulais du XVIIIe siècle sont-ils encore des naufrageurs ?

Si l’on entend le terme naufrageur au sens de personnes pro-
voquant délibérément le naufrage, par l’allumage de feux
destinés à tromper le navire qui croit y voir un phare, il y a là
sans doute, encore que l’on ne puisse jurer de rien compte
tenu du mutisme des sources à ce propos, une acceptation
trop large du folklore de pays tels que la Bretagne. Davantage
que des assassins volontaires, les habitants du Médoc sont
avant tout des pillards, qui cherchent le profit dans les ves-
tiges des bâtiments. Profit qui ne peut qu’améliorer un or-
dinaire des plus maigres. Il reste exceptionnel que des
caraques surchargées de piastres et de pierreries viennent à la
côte. Ce que les paysans recueillent, ce sont les matériaux :
fer, cordages, bois, ustensiles… Lorsque le hasard veut que
des barriques de breuvage fassent partie du lot, l’aubaine est

encore plus grande. Ce faisant, ils entrent en concurrence
avec les gardes-côtes, dont le rôle premier est de sauvegarder
les marchandises souvent éparpillées dans l’aventure. La lit-
térature laissée à ce sujet par Guillaume Dufourq, par ail-
leurs agent d’affaires des barons de Lacanau, commis à cette
charge pendant plus de trente ans, est abondante, et le sec-
teur qu’on lui confie en 1759 est important puisqu’il englobe
la côte depuis le « cap du Herret » (Cap Ferret) jusqu’aux
Grands Charrins, à la limite de Carcans : il dépend de la ca-
pitainerie de La Teste (dont relève le Cap Ferret à cette pé-
riode). Le moindre objet est recueilli, parfois à contrecœur,
car nul ne sait qu’en faire, telle cette figure de proue repré-
sentant une sirène trouvée en janvier 1778. Il est plus aisé de
retrouver les destinataires d’un chargement de vin ou d’eau-
de-vie, car les barriques sont triplement marquées d’une es-
tampe, à chaque bout et près de la bonde. Certaines,
provenant de naufrages lointains et inconnus, sont ballotées
par les courants pendant des mois ou des années, à l’exemple
de cette barrique de vin rouge dont le bois est « garni d’une
espèce de coquillage qu’on appelle vulgairement sourdon »
(coque). Parfois, elles jalonnent le rivage sur de grandes dis-
tances, par centaines.

Le sauvetage des effets tourne parfois à l’équipée : il faut ins-
taller des tentes de fortune sur la grève, y demeurer des jours
entiers, dans le froid et les intempéries, car la grande période
des naufrages est l’hiver : « Je ne puis plus tenir la plume de
froid », écrit Dufourq un jour de janvier 1778. Il faut assu-
rer le transport, le stockage des marchandises, qui se fait gé-
néralement au bourg de Lacanau dans la maison seigneuriale.
Lorsque personne ne les réclame, que le consignataire ne peut
être identifié, ou qu’il renonce à les récupérer, soit qu’elles
soient trop endommagées, soit que les frais encourus ne le
justifient pas, le garde-côte les met à l’encan. C’est ainsi que
le 15 avril 1770, on vend devant l’église de Lacanau un bal-
lot de coton, quelques cuirs, deux haubans, pauvres restes
d’un navire qui paraissait revenir de la Martinique. Nous ap-
prenons que Françoise Bosq et sa nièce, Marguerite Cassy,
ont reçu chacune la somme de 3 livres « pour avoir épar-
pillé et fait sécher le coton » pendant six jours. Toutes ces
opérations constituent une source de revenus pour les plus
pauvres journaliers, qui sont employés à ces manœuvres : 20
sols par jour pour les hommes, 10 sols pour les femmes, et 30
sols pour ceux qui assurent la garde des marchandises sur le

bord de la mer. Mais les chargements sont de toute nature :
en 1768, un brigantin revenant de Dunkerque tombe à hauteur
du Porge, ayant essentiellement à son bord des étamines, des
flanelles, des camelots. Faire sécher les étoffes devient rapide-
ment un cauchemar, car elles ne tardent pas à moisir, n’ayant pu
sécher correctement compte tenu de la saison hivernale.
Un mémorial des navires perdus sur la côte de Lacanau pour-
rait valablement être érigé : octobre 1761, « Les Deux
Sœurs », en provenance de Rotterdam, y échoue ; février
1769, la galiote « le Saint Michel », venant du Mecklem-
bourg, avec à son bord des douelles de merrain et 78 saches
de laine « plombées de la douane de Stettin », s’ouvre en
deux lors du naufrage, avant que la chute du grand mât ne
dévaste la coque, coinçant sous le pont la laine que l’on ex-
tirpe à grand peine. Les bâtiments, en effet, ne survivent pas
longtemps à leur malheur, le ressac les disloquant très rapi-
dement. Quant aux marins, leur sort est parfois terrible. Le
récit du naufrage du « Marquis de Grimaldi », un senau
jeté à la côté en pleine nuit le 24 novembre 1768, est à ce
propos d’un effroyable réalisme : après une nuit de tempête
vécue sur les sables, les survivants tentent de trouver un asile,
s’égarent dans les dunes et le marais, jusqu’à ce que Louis For-
tin, un jeune matelot, se trouve mal de faiblesse « occasion-
née par la faim et la fatigue, la soif et le froid », et meure
sous les yeux du pilote, Michel Billard, qui sauvera sa vie et
en fera le récit à l’Amirauté. Quand bien même les naufragés
sont sauvés, la barrière de la langue ne facilite rien, et on ima-
gine les difficultés éprouvées lorsqu’un navire suédois, la «
Reine Ulrica Eléonora », en décembre 1728, se prend au
piège : nul, à son bord, ne parle français, et Monsieur de
Caupos, baron de Lacanau, venu passer les fêtes de Noël
dans sa terre, se hâte de faire prévenir en ville le négociant
Jacques Vandenbranden, qui attendait le navire dans sa de-
meure des Chartrons, pour que l’on expédie un interprète.

Dufourq ne cesse de se plaindre à ses commettants, à Bor-
deaux, de la situation qui règne sur la côte. Et cela n’est pas
neuf : nous disposons, en 1699, du récit d’un affrontement
terrible entre représentants de l’Amirauté et pilleurs d’épaves ;
en 1713, le capitaine d’un navire engage une action en justice
contre les hommes du baron de Castelnau ; en 1772, Du-
fourq arrive trop tard pour protéger une vergue dont le cor-
dage et la voile ont été arrachés par des inconnus plus véloces
que lui ; en 1780, il fustige les habitants du Porge et de La-

canau, « ces écumeurs » dit-il, qui ont dérobé des barriques,
cachées à Mistre et à Talaris. Il n’est pourtant pas lui-même
à l’abri de tout reproche, car à l’instar de nombreux repré-
sentants locaux d’une autorité supérieure, il arrondit ses
comptes, se paye largement de ses peines sur le produit des
ventes, et n’hésite pas à en faire bénéficier ses proches. Mais
il faut reconnaître que la tâche est ardue : le triple naufrage
de la nuit de Noël 1777, celui de la « Bretagne », arrivé des
Indes par Lorient, de la « Conduite de Dieu », venue de
Port-au-Prince, et du « Patriote », parti de Hambourg, le
mobilise de manière interminable. Sel, sucre, café, sacs de
froment, caisses de porcelaine, il ne sait où donner de la tête,
et une véritable logistique est mise en place pour organiser
des charrois avec des attelages de bœufs. On enterre les
caisses dans le sable pour les préserver… et on peine à les re-
trouver ! Dufourq ajoute à toutes les difficultés celle d’af-
fronter le mécontentement de belles dames bordelaises à la
recherche de leur service à thé. Les épaves sont rejetées pen-
dant des semaines, et il est impossible de surveiller efficace-
ment des kilomètres de côtes : l’argenterie du capitaine de la
Conduite de Dieu disparaît comme par enchantement. « Il
faudrait être toujours au coupe-gorge », déplore notre garde-
côte, qui cherche des parades à ce chapardage, proposant aux
pillards de les dédommager s’ils lui ramènent les objets qu’ils
découvrent. Les chances, de ce point de vue, sont très di-
verses : Pierre Raymond reçoit 12 livres, une très jolie somme
qui équivaut au prix de deux brebis ou d’une vache, pour
avoir découvert une défense d’éléphant, ce que nul, dans la
contrée, n’avait jamais vu. Jean Bergey est moins chanceux,
avec une casserole qui lui rapporte 15 sols, et Guillaume Ca-
zenave ne met la main que sur le couvercle d’une marmite…
sans retrouver la marmite.

Au début du XVIIIe siècle, la carcasse de la caraque portu-
gaise affleurait encore, ainsi qu’en témoigne Claude Masse.
Combien de débris de bois pétrifiés, dignes de l’épave de la
Licorne d’Hergé, peuvent dormir à six pieds sous le sable,
ou au fond des eaux ? Le bord de mer, ainsi, devient zone de
contact entre une population retirée et des mondes lointains.
L’histoire complète des naufrages survenus sur la côte de la
Gironde reste à publier. Nous souhaitons en avoir donné ici
un aperçu qui révèle toute la richesse de la micro-histoire, si
dénigrée, et pourtant si essentielle à la connaissance des âges.

Marc VIGNAU Conservateur du patrimoine



Café-thé-vin Polyglotte
"twinning corner"

Le vendredi 14 décembre 2012,
l'association Lacanau Europe a inauguré
une nouvelle activité: le Café-thé-vin
Polyglotte "twinning corner". Ouvert à
tous et gratuit, c'est un lieu d'échange sur
un thème nouveau à chaque fois, avec
cependant une particularité : celle de
parler une autre langue que le français !
Pas de tabou, tous les niveaux sont
acceptés, du plus fort au plus faible, pas
de jugement d'accent, pas de cours et si
vous ne voulez pas parler, vous pouvez
écouter !
Ce concept qui existe déjà dans de
nombreuses autres villes est simple :
l’instant d’une soirée, un établissement
(généralement un café) se transforme en
lieu d’échange linguistique. Il se forme
alors des tables « twinning corner »  autour
desquelles s’assoient les participants venus
pratiquer une ou plusieurs langues
étrangères. 
L'objectif est de vous permettre d'oser
vous exprimer ou de tester votre niveau.
De plus, très convivial, ces jolis moments
vous offrent la possibilité d'apprendre
plein de choses intéressantes sur la culture
des différents pays de l'Union Européenne
et, cerise sur le gâteau, tout cela autour
d'un verre amical.
La première édition de ce Café-thé-vin
Polyglotte "twinning corner" s'est tenue
exceptionnellement dans la salle de
Lacanau accueil, avec le soutien de la Ville
de Lacanau, de la section Belote, de
l'APLLO, des Groupes de langue
allemande et espagnole de Lacanau
Accueil et des membres de l'Association
Lacanau Europe. La salle était pleine et
ce fut l'occasion, en espagnol, en allemand
et en anglais, de tout connaître sur le
déroulement des fêtes de Noël dans
chacun de ces pays. La soirée s'est en plus
terminée par des chants de Noël en
commun autour de recettes typiques et d'un
vin chaud qui a connu un énorme succès...

Cette jolie et conviviale soirée se répétera
chaque mois dans un café-bistrot à
Lacanau. Ce sera l'occasion de s'exercer
dans une langue européenne autour d'une
table en discutant sur un article de presse,
un livre, une poésie ou un film. Tous les
trois mois, la formule sera un peu différente.
Cette rencontre sera organisée dans une
salle municipale autour d'un thème festif
commun à l'ensemble des participants et
les échanges se feront dans toutes les
langues à la fois.
Ne ratez sous aucun prétexte les vendredis
25 janvier, 22 février et 22 mars 2013.
Les "Café-thé-vin Polyglotte - twinning
corner" commencent à 18h30. Ce sera
l'occasion de passer un très bon moment.
Toutes les informations sur les lieux et
thèmes, sont disponibles sur le site
www.lacanaueurope.com , à l'Office du
Tourisme et par voie d'affichage.

Auteur : Xavier Soinard
Association Lacanau Europe - Siège Social
Hôtel de Ville – BP3 , 31, av. de la
Libération – 33680 Lacanau France
+33 (0)9.50.26.04.42
+33 (0)6.62.43.37.95
Courriel : contact@lacanaueurope.com
Site : www.lacanaueurope.com

Le quiz :
Et vous, pourriez-vous trouver les bonnes
réponses ? Si oui, alors c'est que vous êtes
très fort. Mais même si vous avez tout faux,
cela ne doit pas vous empêcher de venir
à des cafés-thés-vins polyglottes. Tous les
niveaux y sont bienvenus.

Que signifie en MEDOCAIN :
lo trunte de la mar  ?
1)j'en ai marre
2)le grondement de la mer
3)le tronc de l'église

Et en ESPAGNOL : platanos ?
1)les platanes
2)les assiettes plates
3)les bananes

Pour l'ALLEMAND : es geht los ?
1)allons-y
2)je suis perdu
3)il a gagné 

Et finalement pour l'ANGLAIS :
partition ?
1)portée musicale
2)sur le point de partir
3)séparation

réponses : MEDOCAIN : 2
ESPAGNOL : 3; ALLEMAND : 1
ANGLAIS : 3
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Tirer vers le haut. Les noces
de neige. Icare et Ariane.

Le hasard fait quelquefois bien les choses.
L’ambition d’une politique culturelle peut
parfois se résumer, être condensée,
métaphorisée par un spectacle.
Ce fut le cas me semble-t-il  du  spectacle
de danse organisé par la municipalité et
donné le 6 octobre dernier à la salle
l’Escoure. Ce duo dansé  m’a semblé
présenter les caractéristiques que je viens
d’exprimer.
Céline Madsen-Boyer et Florian Salle,
que nous avions déjà eu le plaisir
d’admirer précédemment dans  un
spectacle collectif de la compagnie « Une
aile en ciel » nous donnaient à voir un
spectacle intitulé « Les noces de neige.
Icare et Ariane », second volet faisant suite
à Icare,I-care qu’il ne nous pas été donné
de voir.
Si nous avons bien compris, l’ambition de
la politique culturelle  qui se met en place
depuis plusieurs années (cf.notre édito
en première page), est d’une façon
générale et de l’avis même de ses
promoteurs de « tirer (la culture)  vers le
haut ».
Lorsque l’on a l’ambition de tirer vers le
haut , on ne pouvait théoriquement mieux
choisir que cet « Icare » et ce, pour un
certain nombre de raisons  plus moins
métaphoriques :

- La présentation d’Icare I-care sur le site
de la compagnie rappelle à ceux qui ne
le sauraient pas que ce  premier spectacle
« est basé sur le mythe d’Icare, jeune
homme fougueux, qui pour toucher le
soleil se brûle les ailes. Il s’envole du
labyrinthe où il est enfermé avec son père
Dédale et vole toujours plus haut ; ses ailes
de cire fondent et, à cause de son
inconscience il tombe dans la mer ».

- Comme nous le rappelions plus haut, le
duo présenté sur scène est issu  de la troupe
« Une aile en ciel ».

- Dans le vocabulaire du ballet de l’Opéra
de Paris, le mot « étoile » renvoie à la fois
au ciel et au titre suprême accordé à un
artiste de la danse.
Un spectacle plein de générosité mais
parfois  inabouti.
Ce spectacle, dont le titre  jouait sur Icare
et I care (je prends soin) était donnée au
profit de la ligue contre le cancer. La
recette intégrale étant remise à la Ligue.
Ce second spectacle, celui que nous
avons vu à Lacanau faisait la part belle
à ce qui est le matériau privilégié de
toute création artistique : l’onirisme. Malgré
quelques tableaux pleins d’entrain et de
beauté, sa lisibilité n’allait pas toujours de
soi.
La projection concomitante de vidéo
derrière les danseurs, un peu comme les
sous-titres au cinéma égarait parfois notre
regard, en nous amenant à choisir entre
ce qui se déroulait sur scène (la réalité)
et ce qui était projeté sur l’écran (censé
être la scène du rêve.)
La musique quelquefois mal dosée ou
trop dissemblable créait une rupture de
sensibilité qui nous faisait perdre le fil
…d’Ariane et d’Icare.
Le texte trop descriptif, ou aux effets
poétiques parfois trop appuyés, ne
s’articulait toujours pas très bien avec la
danse, la musique et les images.
On avait à la fois le sentiment de quelque
chose qui se voulait « pro » mais  encore
trop marqué d’amateurisme. Être tout à
la fois, chorégraphe, musicien, vidéaste
comporte des risques qui parfois provoque
l’effet contraire de ce qui est attendu.
En sortant, nous aurions aimé dire à ces
jeunes gens combien ils auraient gagné
à n’être que danseurs.
La leçon que nous en tirons, c’est que
comme dans toutes les affaires humaines,
dans la conception d’un spectacle  le
respect de  la logique des places  demeure
la condition essentielle de sa réussite.
Il en est de même d’une politique culturelle
municipale, sans le travail associatif
diversifié, créatif, continu, à long terme 

et sans articulation avec les autres
politiques culturelles publiques, locales, 
régionales, nationales, il est impossible
malgré la bonne volonté, le sérieux,
l’enthousiasme des responsables
municipaux de toujours tirer vers le haut.
Comme je le répète souvent, le
changement ici comme dans d’autres
domaines suppose un effort continu, jamais
fini,  toujours  à recommencer.

EUROPE CULTURE

Semis spontané de cyprès dans un jardin.

Café Polyglotte. Photo Jean-Jacques Pieyre.



Rectificatif :

Dans le dernier numéro il faut lire sous la
photo page 17 « Blanc double de
Coubert » et non pas « Blanc double de
Courbet ».

Informations SMICOTOM

Hors - saison, collecte des ménages de
Lacanau Océan Nord et Sud :
Ordures ménagères/Bio : lundi matin
Emballages et verre : mardi matin. 
Sortir les bacs la veille au soir.

Actualités législatives

le texte instituant la possibilité de construire
30% supplémentaires sur une parcelle a
été purement et simplement abrogé.

Calendrier officiel des
RENCONTRES BELOTE 2013

Le vendredi soir à 20h précises, salle
l’Escoure à Lacanau Océan.
Ces rencontres auront lieu à partir du 11
janvier 2013, date à laquelle se déroulera
un tournoi interne.
Ensuite, nous nous retrouverons le 8 février
2013 - 22 mars 2013 – 3 mai 2013  et
le 21 juin 2013 pour la traditionnelle
soirée Été qui est une soirée festive.
Mises à niveau possibles.
Les personnes désirant se joindre à notre
équipe sont les bienvenues.
Contact Gérard Betbeder : 05 56 26 16 82

Les Mardis de l’Océan

Nous avons découvert presque par hasard
« les mardis de l’Océan » des conférences
toutes très intéressantes qui se sont déroulées
durant la saison estivale. Nous ne manquerons
pas d’en présenter le programme complet
dans notre n° de juillet 2013.

INFORMATIONS
INFORMATIONS GENERALES

Mise à jour juin 2010

URGENCE
POMPIERS : 18
GENDARMERIE : 17 ou
05 57 17 07 60 (Lacanau Bourg)
05 56 03 21 53 (Lacanau Océan)
SAMU : 15
POLICE MUNICIPALE : 05 57 17 11 17
CENTRE ANTI-POISON : 05 56 96 40 80
AMBULANCE :
05 57 70 51 22 ou 06 03 85 75 70

PROFESSIONS DE SANTE
MEDECINS
à Lacanau Océan
Camiade et N’Guyen : 05 56 03 21 20
à Lacanau Bourg
Dandurand : 05 56 03 57 26
Pierre Lalaude : 05 57 70 97 67
DENTISTES
à Lacanau Océan
Lavaud Odile : 05 56 26 30 96
à Lacanau Bourg
Portet Philippe : 05 56 03 53 30
INFIRMIERES
à Lacanau Océan
Cabinet d’infirmières : 22 rue Henri Seguin
Mmes Chamoux, Grosrenaud, Parmentier
05 56 03 01 66
Pineau : 06 83 20 93 52
OSTEOPATHES
Ouzoulias François  : 05 56 03 62 26
Bardi Mathieu : 05 57 70 13 32
Tchong Damien : 05 57 70 94 93
KINESITHERAPEUTES
à Lacanau Bourg
Lagune Dominique : 05 56 03 20 19
Tchong Damien : 05 57 70 94 93
à Lacanau Océan
MM. Ouzoulias et Labarthe
05 57 70 03 94
SOS KINE RESPIRATOIRE (24h/24h) :
05 57 70 03 94
LABORATOIRE D’ANALYSES
05 56 03 50 16
PHARMACIENS
Gimenes Lacanau-Bourg : 05 56 03 51 24
PHARMACIE de l’Océan : 05 56 03 21 39
PEDICURES-PODOLOGUE
Mme C. Chamaillard : 06 60 63 02 27

SERVICES PUBLICS
MAIRIE Lacanau : 05 56 03 83 03
MAIRIE-Annexe (Océan) :
05 56 03 21 22
PREFECTURE Bordeaux : 05 56 90 60 60
OFFICE DE TOURISME : 05 56 03 21 01
EDF Dépannage (24/24h) :
0810 333 033
SERVICE EAUX (24/24h) :
0810 130 120

DIVERS
CLINIQUE VETERINAIRE :
05 56 03 23 10
DEPANNAGE VOITURE : LABAT (24/24h)
05 56 03 50 40
DECHETTERIE DE TALARIS
Du mardi au samedi de 9h à 12h
et de 13h30 à 17h30.
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UN MENUISIER A VOTRE SERVICE de 7h à 22h - 7 / 7 jours

MENUISERIE BOIS - PVC - ALU

FENETRES - PORTES - VOLETS - PERSIENNES - STORES EXT./INT. - MIROITERIES
PLACARDS FAÇADES ET AMÉNAGEMENT - PORTAILS - CLOTURES - LAMBRIS

BARDAGES - BANDEAUX - VERANDAS

LACANAU-OCEAN FORMUL "M" 05 56 26 37 51

Régis DEMANES
Artisan

Couverture
Maçonnerie
Charpente

ABATTAG
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17 résidence Océane   -  33680 Lacanau Océan
Tél. 05 57 70 05 75 - Fax : 05 56 03 18 64 - Port. 06 80 68 81 12

SIRET 332078010500034

hairmarincoi eur créateur3, rue Jules Ferry33680 Lacanau-océantél.: 0556032504

4, rue du Lion - 33680 LACANAU-Océan
L'Auberge du Marin

Service midi - spécialités moules
Cuisine traditionnelle

Repas ouvriers - groupes
Chambres meublées cadre agréable

«marin» - prix modérés
ouvert toute l'année 05 56 03 26 87

Le  Bateau-atelier
1 AVENUE DU LAC - LACANAU 05 56 03 58 50

www.le-bateau-atelier.com

OUVERT À L'ANNÉE

33680 LACANAU-OCÉAN
Tél. 05 56 03 22 94 - Fax 05 57 70 01 49

AGENCE IMMOBILIERE
MICHEL DESCARRIERE

Locations saisonnières - Ventes
12, rue Charles Chaumet

(face à la maison de la presse)

Tôlerie - Peinture - Mécanique toutes marques
Agent Citroën - Vente V.N. - V.O.

Station Service

Carrosserie - Mécanique - Dépannage 24/24
2, avenue de Bordeaux
3 3 6 8 0  LACANAU-VILLE

( 05 56 03 50 40
Fax 05 56 03 53 12

Dominique

CENTRE   REPARATION

Sous l'hSous l'hôtel l'Oyatôtel l'Oyat
De 9h. à 20h.De 9h. à 20h.

La vague de propretéLa vague de propreté

Tél. 05 56 03 11 11Tél. 05 56 03 11 11

LaverieMichel COMPAINCréateur PiscinierCréateur Piscinier
Garantie décennaleGarantie décennale

www.construction-piscine.com

Médaillé "Piscine de Bronze 2000 et SPA d'Argent 2004"

3, avenue des Clématites "Longarisse" - 33680 LACANAU - Tél./Fax 05 56 03 02 95 - Port. 06 08 31 02 15

CONSTRUCTION . RENOVATION

ELICECHE
Tél. 05 57 70 50 23

LACANAU

Journal d’information
de l’Association des Propriétaires
et Locataires de Lacanau Océan

Loi 1901. Apllo BP. n° 4 - 33 680 Lacanau Océan

Directeur de la publication : Daniel Boulet
Rédacteurs : tous les adhérents et sympathisants. 

Comité de lecture : tous les administrateurs.
Les articles sont publiés sous la responsabilité de

l’association sauf en ce qui concerne les tribunes libres
qui restent sous la responsabilité de leurs auteurs.

Imp. Nofal Group – La Teste de Buch 05 57 52 75 57
Dépôt légal : au numéro – N° ISSN : 1294-5625

Adhésion Applo et abonnement à
Vivre à Lacanau Océan : 10 €
Abonnement de couple : 15 €



Emmanuel ALVES
Agent Général d'Assurances

3 Avenue de la Côte d'Argent
33680 LACANAU
Tél. : +33 (0) 5 56 03 53 97
Fax : +33 (0) 5 57 70 57 83
h933271@agents.allianz.fr

N° ORIAS : 07021789
Site internet : www.orias.fr
ACAM : 61, rue Taitbout
75436 Paris cedex 09

s.a.r.l. COLLADO
Entreprise Maçonnerie - Plâtrerie

Z.A. La Meule - Lot 24
33680 LACANAU VILLE
Tél. 05 57 70 54 01
Fax. 05 57 70 54 02
Port. 06 71 63 52 08

PEINTURE DECORATION RENOVATIONPEINTURE DECORATION RENOVATION
PEINTURE INT/EXT - REVETEMENTS SOLS ET MURSPEINTURE INT/EXT - REVETEMENTS SOLS ET MURS

CARRELAGECARRELAGE
PLACOPLACO
BRICOLAGES DIVERSBRICOLAGES DIVERS
ISOLATIONISOLATION
PAPIER PEINTPAPIER PEINT
TADELAKTTADELAKT

LAVERGNE PhilippeLAVERGNE Philippe
53, route de l'Atlantique53, route de l'Atlantique
33680 LACANAU-OCEAN33680 LACANAU-OCEAN

0556031161 - 06808943580556031161 - 0680894358
decocean@orange.frdecocean@orange.fr

siret 341 166 783 00041siret 341 166 783 00041

LACANAU LE HUGA
Vente - Achats.
Locations saisonnières :
appartements, pavillons,
villas de standing.
Etude personnalisée
A votre service tout au long de l'année.
English spoken.
Adhérent FNAIM.

AGENCE CATHERINE VOISINE
17 route de l'atlantique
Le Huga - 33680 LACANAU
Tél. + 33(0) 557 703 383
+33(0) 668 404 503
lacanau.immobilier@gmail.com Carte professionnelle : 33 214 2352 Préfecture de la Gironde

VOLETS ROULANTS SERRURERIE

VITRERIE

MANUELS
ELECTRIQUES
MOTORISATION

BANNES - PERGOLAS
INTÉRIEURS
MOUSTIQUAIRES

Serrures touts marques
Serrures multipoints
Portes blindée

Double vitrage
Vitrage securit
Miroir

STORES
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VOTRE QUOTIDIEN SEREIN

SOCIÉTÉ DE SERVICES A LA PERSONNE
& AIDE AU MAINTIEN A DOMICILE AGRÉÉE PAR L'ETAT

Mme MARION RIVAL
Téléphone : 06 60 31 16 08

Mail : contact@sossolutionservices.com

ENTREPRISE GÉNÉRALE D'ÉLECTRICITÉ
ELECTRO-MÉNAGER - TÉLÉ - ANTENNE

PHOTOVOLTAÏQUE - CLIMATISATION
SARL JEANJEAN

33680 LACANAU Tél./Fax 05 56 03 52 37
E.mail : jeanjean.sarl@orange.fr

14, avenue du Lac

Serge DUPHIL
Chauffage - Sanitaire

3, Rue du Huga

33680 LACANAU
Tél. 05 56 03 25 20 / 06 74 59 96 34

Ets LAGOFUN
PLOMBERIE - ZINGUERIE
CHAUFFAGE - SANITAIRE
INSTALLATION SOLAIRE

31, av. de la Côte dʼArgent - 33680 lacanau
Tél : 05 56 03 54 46

Portable : 06 80 72 13 57
Fax : 05 57 70 59 65 ets.lagofun@libertysurf.fr

INDUSTRIEL

PARTICULIER

VITRES ET TERRASSES06 62 85 13 39
05 56 26 72 40
06 62 25 44 49
avb.nettoyage@bbox.fr

Tél. : VITRES ET TERRASSES
Virginie et Bruno Agulhon

15 rue de la Paix
33680 Lacanau Océan

Mairie Annexe 33680 LACANAU-OCÉAN
TÉL. 05 56 03 27 23 - Boîte vocale : 06 72 69 83 66

SPA : 05 56 34 18 43
Centre anti-poison Vérérinaire : 04 78 87 10 40

e-mail : arachatscanaulais@orange.fr
Association 1901 à but non lucratif

RRIIDDEERRSS  22  --  00
Location caméra embarquée

fixation tout support

12 avenue Henri Seguin
0099  8811  7744  5500  5577


